La prière du vétéran
Seigneur, Tu sais mieux que moi que je vieillis de jour en jour et qu'une fois, je serais âgé.

Epargne-moi l'orgueil de devoir dire quelque chose à tout propos.

Délivre-moi de la grande passion de vouloir mettre en ordre les affaires d'autrui.

Apprends-moi à être réfléchi et non perdu dans mes pensées, secourable et non dictatorial.

Ma sagesse sans limites me fait regretter de ne pouvoir en faire profiter les autres, mais Tu comprendras, Seigneur, que je tiens à me garder quelques amis.

Apprends-moi à tarie mes maladies et mes souffrances - elles augmentent sans cesse - et l'envie de les décrire croît d'année en année.

Je n'ose implorer le don d'écouter les histoires des maux d'autrui avec joie, mais apprends-moi à les supporter avec patience.

Je n'ose pas d'avantage Te supplier de me donner une meilleure mémoire, simplement plus de modestie et moins d'assurance, lorsque ma mémoire ne correspond pas à celle d'autrui.

Apprend-moi la merveilleuse sagesse me montrant que je peux me tromper.

Laisse-moi être aussi aimable que possible. Je sais que je ne suis pas forcément un saint, mais un vieux grincheux est le chef-d'œuvre du Malin.

Apprends-moi à découvrir des talents inattendus chez d'autres êtres, et prête-moi, Seigneur, le beau don de les mentionner.
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